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Répression en Chine : 
Tout notre soutien aux étudiants de Nankin !

Contre les frais d'inscription trop élevés : 
gratuité totale de l'enseignement !

Dans la nuit du 18 au 19 mai, de violents affrontements ont eu lieu entre les étudiants de Nanjing 
(Nankin) et la police1. Plusieurs milliers d'étudiants ont manifesté et ont bloqué les rues autour de l'université. 
Ceci  est  la  conséquence des  brutalités  commises  par  des  agents  administratifs  contre  quelques  étudiants  qui 
tenaient des stands de vente devant l'entrée de l'université aéronautique de Nankin. Cette pratique est courante en 
Chine du fait de la pauvreté des étudiants et des études dont le coût est particulièrement élevé. 

En effet, le gouvernement chinois n'a supprimé les frais de scolarité pour l'enseignement obligatoire à 
l'échelle nationale pour l'ensemble des écoliers qu'en septembre 2008, seuls les élèves des régions rurales étant 
jusqu'alors exempté. Cette suppression ne concerne cependant pas l'achat des manuels et de l'uniforme qui reste à 
la charge des familles. Rares sont les enfants qui continuent dans le secondaire, le lycée n'étant pas obligatoire et 
étant de plus très sélectif.  L'examen d'entrée ne retient  que 25% des postulants et  les  frais  de scolarité  sont 
prohibitifs pour les revenus modestes : 250 euros par an sans les frais de livres, de fournitures ou d'uniformes. Les 
études supérieures sont encore plus sélectives, chaque université imposant un examen d'entrée. La majorité des 
universités chinoises sont publiques mais les frais d'inscription sont très élevés : entre 1 000 euros et 5 000 euros 
en moyenne l'année en fonction de sa localisation et de la discipline étudiée. 

Le gouvernement chinois est resté prudent dans cette répression puisque le 4 juin, ce sera le 20ème 
anniversaire  des  évènements  de  Tien  An  Men.  La  police  anti-émeutes  s'est  opposée  aux  étudiants  et  les 
affrontements se sont poursuivis jusqu'au matin et ont fait une trentaine de blessés. Les manifestants tenaient des 
pancartes  en  anglais  et  en  chinois  avec  le  slogan  « Non-violence  et  non-coopération ».  Les  alentours  de 
l'université  sont  par  la  suite  restés  surveillés  par  la  police  anti-émeutes.  Il  s'agit  du deuxième incident  lié  à 
l'agitation étudiante en moins de 10 jours. Le 7 mai, des centaines d'étudiants de l'université de Zhejiang ont 
organisé une manifestation sur les routes de Hangzhou après la mort d'un étudiants, renversé par une voiture en 
excès de vitesse. 

Même si cet incident n'a à priori rien de politique, il démontre que la crise sociale et économique 
touche les couches les plus fragiles de la population, notamment les étudiants. Autre élément sur cette question, 
les statistiques ont révélé qu'entre janvier et mars 2009, plus de 58 000 « incidents de masse » avaient eu lieu2. Par 
incidents  il  faut  entendre  grèves,  manifestations,  barrages  de  route  et  autres  formes  de  luttes.  Ces  chiffres 
proviennent des agences de surveillance de la stabilité politique en Chine continentale, situées à Hong Kong. Si 
cette tendance se poursuit toute l’année, 2009 atteindrait plus de 230.000 de ces dits « incidents de masse », ce qui 
est à comparer aux 120.000 en 2008 et aux 90.000 de 2006. Il en était dénombré 10 000 en 1994 et 74 000 en 
2004. Le nombre de participants à ces incidents a aussi explosé, passant de 730 000 personnes en 1994 à plus de 
3,7 millions en 2004. Ces quelques chiffres démontrent bien le mécontentement des travailleurs et de la jeunesse 
en Chine. Les licenciements et le retour forcé des migrants dans leur région d'origine alimentent ces « incidents » 
et la situation ne peut qu'empirer : 30 millions de travailleurs migrants ont perdu leurs travaux depuis l’été dernier, 
et des millions ont été forcés d’accepter les salaires inférieurs cette année afin de trouver un nouvel emploi. Les 
grèves et manifestations se multiplient donc, comme le démontre la grève sauvage  du 1er mai, durant laquelle des 
centaines de mineurs de la province de Jiangsu ont fait grève pour obtenir des augmentations de salaires et des 
investissements pour accroître la sécurité dans la mine.

Abrogation des frais d'inscription : 
Gratuité de l'enseignement et Bourses à hauteur des besoins !

Tout notre soutien à la jeunesse et aux travailleurs chinois en lutte ! 
Unité contre la répression !

http://fseul.free.fr
1 Sur le web : http://www.chinaworker.org/en/content/news/740/. Traduction par le site de l'OCL : oclibertaire.free.fr
2 Sur le web : http://www.chinaworker.org/en/content/news/722/?tpid=6.
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